
L’évaluation 

au CPAS de 

Charleroi



Le CPAS de Charleroi

• Aide Sociale 

• Aide et soins à domicile

• Maisons de repos

• Santé mentale (Prévention et curatif)

• Service de l'Action Collective

• Services Généraux
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Service de l'Action Collective

• Pôle d’économie sociale

• Passage 45 (insertion socio-professionnelle)

• Service Action Migrants

• Collectif Bilan Orientation 

• Plan de Participation et d’Activation Sociale des 

Usagers

• Espaces Citoyens
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Espaces Citoyens

• 4 Espaces citoyens qui ont chacun leurs 

spécificités (entre autres des limites territoriales)

• Espace Citoyen de Dampremy : Maison des 

Parents, service de soutien à la parentalité. Mais 

aussi un SIS, une EDD, un projet santé-

environnement, des projets communautaires.
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L’évaluation: un outil, une 

culture
• Projets subsidiés à plus de 80% (peu de fonds 

propres) → soumis à évaluation et justifications

• Plan d’action en début d’année = projection des 

actions à mener durant l’année et prévisions 

quantitatives et qualitatives

• En fin d’année, rapport d’activités = évaluation 

du plan d’action
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Premier exemple : l’Ecole de 

devoirs

• Exemple qui illustre bien les choix 

méthodologiques qui ont été faits par rapport à 

la question « Qu’évalue-t-on ? »

• Une Ecole de Devoirs = soutien scolaire + 

DEVELOPPEMENT de l’enfant.
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Qu’évalue-t-on traditionnel-

lement dans une EDD

• Indicateurs quantitatifs : nombre d’enfants, 

régularité (Est-ce que cela répond à un besoin?)

• Indicateurs qualitatifs : amélioration de la réussite 

scolaire (bulletins) ou de la compréhension de la 

matière (observations), l’enfant évolue-t-il bien sur 

d’autres plans que sa scolarité ? (observations, 

mises en place de grilles, récits de vie) (Est-ce que 

nous avons un impact sur le devenir de ces 

enfants?)
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Les limites de ce type 

d’évaluation
• N’est-ce pas un peu prétentieux de penser que si cet 

enfant s’en sort mieux à l’école et/ou se développe bien, 

c’est grâce à nous ?

• N’est-ce pas un peu masochiste de se flageller si nous 

n’y sommes pas parvenus ? Est-ce que cela n’aurait pas 

été pire sans notre travail ?

• 10 heures/semaine : est-ce assez pour penser que nous 

avons un tel impact ? Positif ou Négatif ? Alors qu’il vit, 

en dehors, de multiples choses bien plus 

« impactantes ».
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Le processus avant l’impact

• Pour ne devenir ni mégalo (on va tous les 

sauver…); ni dépressif (on y arrive pas, cela ne sert 

à rien)

• S’inspirer de la littérature, d’expériences, de 

recherches qui nous disent des choses sur ce qui 

« fonctionne » 

• Tenter de mettre en place « ce qui fonctionne » (ce 

sont souvent des « attitudes »).

• Evaluer ce que l’on fait, nos attitudes.
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On évalue donc…
• Ce que l’on met en place pour outiller nos 

bénévoles (ou nos professionnels) à avoir des 

attitudes valorisantes et pédagogiques…

• Ce que l’on met en place pour que l’enfant se sente 

bien dans nos locaux…

• Ce que l’on met en place pour que les parents 

s’intéressent aux « apprentissages » au sens large 

de leur enfant…

• Ce que l’on met en place pour faciliter la 

communication avec les écoles…
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Le pari…

• En faisant bien, l’impact sera positif !

• Renseignons-nous sur les bonnes 

pratiques

• Evaluons donc si nous faisons bien les 

choses…
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Pour faire vivre ces tableaux

• Réunions régulières durant l’année 

• Temps d’observation 

• Zone de réflexion sur comment donner du sens 

à nos actions

• Réflexion sur ce qui a fonctionné et sur ce qui 

n’a pas fonctionné

• Analyse des deux dimensions qualitative et 

quantitative 
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Analyse

• Approche de type « récit »

• Tirer des enseignements, dégager des pistes 

• Mise en évidence d’éventuels déclencheurs que 

l’on pourrait extrapoler pour d’autres projets

• Qu’est-ce qui est mis en action?
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Freins et questionnements

• L’outil est important car il balise et nous oblige à 

revenir sur les prévisions envisagées

• Mais pas suffisant : c’est l’obligation de se poser 

des questions, de donner du sens à nos actions, 

de trouver le bon dosage qui est le plus opérant

• Comment avoir des indicateurs communs avec 

nos partenaires?
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Freins et questionnements

• Evaluation qualitative sur une grande échelle est 

plus compliquée

• Nous nous situons plus dans une approche 

préventive que curative => démontrer un impact 

est plus difficile

• Nous sommes l’un des acteurs du travail de 

prévention, mais la précarité des familles est à 

large spectre => difficile d’évaluer
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